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To leur idéchireri. ('i )o (, onime
t rad uction d'd-ah p l'nia nde n ne
préposition déterminante dlu sens. Par
esc111p1e, ôter avec: Violence, arrachier
des mains : Io tear froua : ôter ce qi
tient, en l'arrachan t avec vi olen ce,
comme s'arracher les clîevveîu 7'o trar
o/1 one's liair.

To pull, tirer, està pcu jn'ès synonymne
d'arracher, et doit être suivi d'une pré-
position déterminante : rracliei des
arbres : Il 'lo pull tip trees ; " Arracher
de manuvaises hierbes : 'To plill up
wveeds. '

To gei front ou Io gel oui of, se dit d'un
secret, dos paroles, etc, qu'on arrache à
quelqu'un pai- artifice oit par des
menaces.

Il lui arracha enflin l'aveil le sa
faute :l Ie at length got ont of hini

the agcknowledgYement of his fittît."

liccorirectioIns tic Iu~

11ELE1iÉES DANS LES J3OUBNAI;X

343. Ne dites pas - j'ai eu dles transac-
lions avec monsieur S. ;-dites : j'ai fait
des affaires avec monsieur S.

344j. En parlant d'un billet que mon-
sieur A. devait payer, ne dites pas : la
compagnie le lui a chargqé, et l'a payé
elle-même ;-dites : la Compagnie l',en
a débité, et l'a payé elle-même.

345. Dans le récitL d'un procès, écritL le
jour même de la séance, vous dites:

IlAprèý3 la faillite (le 1867, le livres
de monsieur V. ne balançaient pas, et
onl ouvrit une nouvelle série de livres
en 1868.
"La Cour s'ajourna à 4 p. m., pour
permettre à monsieur'T. de produire

les livres tenus par la Compagnie
"avant 1868.
IlLa Couïr se rouvrit à 5 p. ni...
En lisant cela, on croit que c'est en

1868 que la cour s'ajourna et qu'elle rou-
vrit -ces phrases se mettent toujours au
présent : La cour s'ajourne... La cour
rouvre... 'D'ailleurs le passé déterminé
ne s'emploie jamais pour un fait arrivé
le jour même du récit.

Et puis S'ajourner à 4, et rouvrir à 5.
On est tenté' deý croire qu'ils étaient' 4
membres présents au moment de l'ajou r-
nement, et 5 à la reprise de la séanlce...

Vous alivz dirîe que p. nii. explique
qu'il s'agit (le l'heure ; mais (pli einipé-
elle le premier venu de ]ire: Laî Cotir
s'ajourna à 4i heures pour manger.

3146. Ne dites pas : lejugoe adressera leî
jurés dans les deux langues ;-dites :le
juge adressera la parole avx jurés dan-,
les deux langues.

On adresse la parole à <]uel(Ju'un, on1
adresse une lettre ; on <lit quelquefois:
adresser une personce à une autre pour
uýne faveur, unrubineetn cle
ci peut donner.

347. Ne dites pas : des collites se sont
formés secrètement presque dans chaque
quartier de Paris ;-dites :des comités
se sont formés secrètement dans presque
tous les quartiers de Paris.

L'expression presque dans chaque quar-
iier n'a aucun sens, ou bien elle signifie-
rait quo les comités lie se sont pas toutà
fait formnés...

(Cette incorrection est d'un journal
d'Europe.)

348. Ne dites pas: monsieur A. s'objecte
àl la production des livres ;-dites : mon-
sieur A. s'oppose à la production des
livres.

On objecte une raison, un fait. On
pourrait dire -. monsieur A. fait objection
à la productio-i des livres.

34i9. Au lieu de dire - la Compagnie a
payé -12 centins dans la piastreaux créan-
ciers lion garatitis,-dites: la, Conipagne
a payù 12ý pour cent aux créanciers non
garanti-.

350. Au lieu de di-ce : monsieur S.
était péintune couple d'années jus-
qu'en 1S7.-dites :monsieur S. a été
présidentpcndant deux ans,jusqu'en 1867.
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IlISTOIRE

M!ONTESQUIEU

Deux écoles résument, aut dix-hui
tième siècle les tendances qui mènent à
la Révolution: celle des encyclopédistes
ou des philosophes incrédules, et celle
des économýistes.

Montesquieu, Voltaire et Rousseau
sont à la tête de la première ; Turgot
représente la seconde.

ie président Montesquieu ouvrit en
172 1, par la publication des Lettres pet'-


